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Grand Ordre Egyptien de Memphis-Misraïm du GODF. 

 

12 Mai 6001 

 

 

Dignitaires et vous tous mes TT.·. CC.·. FF.·. Chevaliers 

 

 

Permettez moi de dire, en mon nom et au nom de tous, à quel point nous sommes heureux de 

vous accueillir dans l'enceinte de ce Temple du Grand Orient de France. C'est le point du 

jour, notre lent et patient travail de bâtisseurs de sens commence à peine. Des groupes 

d'hommes de haute valeur morale du Rite de Memphis-Misraïm se regroupent, peu à peu, pas 

à pas, animés d'un idéal de fraternité et de rectitude qui ne souffre aucune compromission, 

d'une vision initiatique claire, sans mégalomanie intellectuelle ou prétentions occultes. 

Attachés à une tradition maçonnique enracinée dans son histoire et les épreuves, pétrie de 

dévouement et de combats humanistes et républicains, animé d'une flamme et d'une 

spiritualité ardente, libertaire, indomptable.  

 

Soyez tous les bienvenus, tous les responsables du rite ici présents sommes fiers d'œuvrer 

avec vous et de vous voir, les uns et les autres prendre toute votre place. Nos nombreux FF.·. 

Antillais, qui n'hésitent pas une seconde, de si loin, à venir se placer à nos côtés pour nous 

soutenir et nous enrichir. Nos FF.·. Méditerranéens de Martigues et de Juan-les-Pins. Nos 

FF.·. de l'Ouest, nantais et rennais. Nos FF.·. de Rochefort et de Sarlat. Nos FF.·. Parisiens. 

Nos FF.·. Lyonnais et stéphanois et tous les autres, de tous orients. Merci de votre présence. 

Merci d'être les acteurs de notre histoire en train de se faire. 

  

Nous avons pu vérifier à plusieurs reprises à quel point nous sommes portés et liés par une 

forte et belle énergie, par une confiance réciproque de tous les instants. Dans cette 

perspective, mes TT.·.CC.·.FF.·. Chevaliers, la réunion d'aujourd'hui, qui a commencé par 

une réception de nouveaux FF:. ce matin, est un nouveau pas en avant pour rendre à la 

maçonnerie égyptienne, divisée par des querelles intestines et déconsidérée par de 

nombreuses dérives, sa cohérence et sa grandeur, 

  

Dans cette optique, les grades de sagesse au-delà de la Maîtrise, que nous pratiquons et 

mettons progressivement en place, sont la suite logique d'une démarche de construction et de 

rénovation, tant intérieure qu'extérieure. Pas de pyramide sans sommet. Cela étant, ils ne sont 

pas là pour se substituer aux ateliers bleus ou pour permettre à quelques-uns d'entre nous de 

plastronner et de jouer aux grands initiés. En ce qui nous concerne, vénérables maîtres du 

Grand Orient de France, nous ne mettrons pas la charrue avant les bœufs. Pour nous, 

l'enracinement de notre Rite dans la réalité maçonnique et sa réhabilitation passent avant tout 

par un développement harmonieux de chacun dans son parcours maçonnique quotidien. Il 

passe aussi par l'existence et la vitalité de loges fortes, riches et libres. Il nécessite que nos 

comportements et notre loyauté soient exemplaires.  
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Tant entre nous, bien sûr, que vis-à-vis de l'Obédience qui nous fait profiter aujourd'hui de la 

solidité et de la pérennité de sa structure, qui nous donne une sécurité totale de travail, un 

espace d'expression en sérénité, et qui nous permet, enfin, de bénéficier d'une légitimité, 

d'une régularité et d'une reconnaissance totales dans le paysage maçonnique français. 

  

Le Grand Orient de France, comme nous le disons souvent entre nous, est notre maison 

commune, ses valeurs sont les nôtres et nous y jouissons de droits et de libertés considérables 

en tant que Frères, que loges et que Rite. Veillons à respecter les règles de copropriété, à 

l'enrichir et à le renforcer, car sa grandeur est sans doute une des clés du rayonnement de la 

Maçonnerie de demain. 

  

Les ateliers de notre Rite sont bientôt une quinzaine au Grand Orient de France. Ce nombre 

augmente tranquillement. Certes, nous avons hâte de rendre sa dignité au RAPMM, mais 

nous ne sommes pas pressés de grandir. Ces ateliers se renforceront. Des loges qui, tout en 

préservant l'acquis et l'héritage qu'incarne le G.·.O.·.D.·.F.·. cherchent de nouvelles voies, 

l'adopteront. D'autres, isolées ou désorientées à l'extérieur et composées de bons ouvriers 

sachant faire équipe sur un chantier comme le notre, nous rejoindront. Nous ne ferons pas de 

démarchages intéressées ou d'opérations de séduction. Nous ne sommes en guerre avec 

personne. Les choses qui doivent se faire par le bon chemin et à leur juste place se font par la 

vérité, la clarté et la fraternité. 

  

Ces loges du Rite au GODF sont des pionnières, des pôles de rayonnement. Elles sont un 

levain. Bien souvent, les FF.·. qui les composent sont des héros. Ils ont su tenir et maintenir, à 

travers vents et marée. A eux toute notre reconnaissance et notre admiration. Ils trouveront, 

j'espère, leur salaire dans ce qu'ils transmettent et dans ce que nous devenons. C'est par ces 

loges et par ces FF.·., que notre réalité se fait connaître et apprécier. Notre première 

responsabilité est d'être, avec eux et avec ceux qui nous rejoindront les meilleurs Ouvriers, les 

Maîtres modèles des ateliers existants et à venir. Nous comptons sur vous, vous pouvez 

compter sur nous. 

  

Alors, me direz-vous, puisque le rôle de ces loges est si important pourquoi armer des 

Chevaliers et installer des Chapitres ? La question mérite d'être posée. Elle se poserait du 

reste encore plus si nos loges avaient réellement le temps de travailler aux 2
ème

 et surtout, au 

3
ème

 degré. Les grades de Compagnon et de Maître servent aussi à prendre le temps d'affûter 

les outils, de discuter des plans de l'édifice. Celui-ci, ne l'oublions pas, doit être le plus vaste 

et le moins lourd possible. Il doit laisser entrer la lumière, équilibrer des masses, développer 

ses harmonies sur le plan horizontal comme sur le plan vertical. Croyez vous vraiment que 

nos loges, prises dans leur réseau d'obligations administratives, de tâches matérielles, 

d'examens de candidatures et de dégrossissages de pierres en franche taille en ont vraiment le 

temps ? 

 Au delà, mes TT.·. CC.·. FF.·. , de ces constats qui concernent également les autres rites 

mais à mon avis surtout le notre, un autre motif s'impose pour expliquer l'existence de nos 

grades capitulaires.  
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La voie de réhabilitation et de régénération de la maçonnerie égyptienne que nous avons 

choisie est une mission exigeante. Elle nous place ces prochaines années devant une énorme 

responsabilité. Elle nous impose d'ouvrir le compas, d'œuvrer avec un minimum de 

contraintes et un maximum de cohérence. Cela peut paraître contradictoire, un minimum de 

contraintes et un maximum de cohérence, et pourtant...  

 

Un minimum de contraintes parce qu'il n'est pas question pour nous de retomber dans les 

travers négatifs qui ont fait tant de mal : hiérarchies ridicules interdisant toute démocratie 

réelle, corsetant et vampirisant les loges , structures dignes d'une armée mexicaine, avec plus 

de généraux que de soldats, s'épuisant, de plus, en rivalités ridicules - contenus dogmatiques 

ou extravagants, dérives ou récupérations inquiétantes. Nous ne risquons pas d'être un 

bantoustan ou, au contraire, nous ne cherchons pas à être un Etat dans l'Etat au 

G.·.O.·.D.·.F.·., mais un pilier utile et vivant. Un minimum de contraintes, c'est donc laisser 

la liberté réguler, favoriser la créativité et le débat, permettre aux jeunes Frères de 

s'impliquer. C'est vérifier une nouvelle fois que lorsque la notion de Rite ne se confond plus 

avec celle d'Obédience, les métaux sont gérés, les pouvoirs sont contrôlés et les 

cheminements initiatiques ne sont plus parasités.  

 

Quant au maximum de cohérence, dans ces conditions, c'est de relier le cœur à l'intelligence, 

de préserver la tradition tout en ouvrant la porte à l'avenir, dans une rencontre qui, en mêlant 

l'authentique et le réel, façonner cette identité maçonnique du 21
ème 

siècle qui fera de chaque 

Maçon, de chaque Frère en humanité, un utopique enraciné. Notre cohésion  

maçonnique et le lien fraternel qui nous unit les uns aux autres sont une grande force. Mais 

notre œuvre, ne l'oublions pas, devra durer au-delà de nous, dans un groupe bien plus 

important, peut être plus composite. Un maximum de cohérence, C'est donc de mettre avec 

souplesse en place la possibilité de coordonner les activités, de transmettre nos héritages et 

d'approfondir les recherches et les partages au sein de ce terreau que sont les Loges actuelles 

et en devenir. 

  

C'est le rôle de nos Collèges. C'est leur rôle que d'être des carrefours entre deux ou trois 

Ateliers et, une ou deux fois l'an lors d'une de nos réunions générales ou à l'occasion des 

Convents, d'être les forums de nos problèmes et de nos expériences. C'est leur rôle d'être des 

laboratoires du savoir maçonnique égyptien, capables de préserver et vivifier nos héritages, si 

nombreux, si riches, qui n'ont pas besoin de relever de sectes ou de chapelles extérieures à la 

Maçonnerie. C'est le rôle de nos Collèges et Chapitres d'apprendre à déchiffrer le monde avec 

cette approche à la fois rationnelle et spirituelle qui nous caractérise. C'est leur rôle d'être des 

forges morales, des temples méditatifs et apaisés. 

  

Ce dernier aspect est dans la nature profonde de notre rite, qui attache tant d'importance à la 

rectitude morale et à l’Amour. Pour les FF.·. qui cherchent plus avant, en eux et au spectacle 

de l'univers, il faut des espaces d'intimité cardiaque.  
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Le rite doit permettre de trouver dans sa progression graduée la juste place de nos 

engagements. Il vient un moment où la compréhension et la résonance du silence, de 

l'harmonie et de l'architecture du monde, et non le bruit et le poids de la tourbe métallique, 

doivent nous habiter, nous inspirer et nous guider. Que cela soit notre force première et 

dernière.  

 

Mes TT.·. CC.·. FF.·. Chevaliers, si nous voulons élever notre Temple avec des maçons 

debout, des colonnes vivantes fondées par le Bas et pointées vers le Haut, il nous faudra donc 

veiller, nous l'avons vu, à impulser sans obliger et à coordonner sans étouffer. Nous avons du 

temps. Nous en prendrons plus encore pour transmettre, apprendre, observer et grandir. Les 

grades égyptiens dont nous allons nous doter sont une plate-forme proposant des 

enseignements. Ils sont une définition initiatique de la liberté. Veillons à modeler la loi 

morale et la pratique de notre Rite sur la rigueur, l'honnêteté et la vertu. Il ne s'agira pas tant 

de mémoriser des formules que de comprendre en quoi, selon notre vieille tradition 

hermétique, notre être est le médiateur des correspondances entre l'infiniment grand et 

1’infiniment petit, entre le masculin et le féminin, entre les quatre éléments, les sept planètes 

et les douze Maisons. Entre un peu de temps et d'espace.  

 

Nous sommes prisonniers de libertés qui nous dépassent mais notre attache à la vie et au 

monde nous assagit et nous fortifie. Notre identité rituelle, qui a toujours su concilier 

l'engagement humaniste et la quête spirituelle nous donne une responsabilité particulière au 

sein du GODF. Celui-ci est aujourd'hui en mutation et en croissance. Il lui faut être un corps 

de tradition et de modernité, fournir de nouvelles visées, générer de nouvelles utopies. Il 

intègre progressivement la pluralité des rites, dont plusieurs renouent avec des sensibilités 

qu'il avait un peu perdu de vue. Il intègre aussi la présence des SS.·. sur les colonnes (quelle 

que soit la formule pour le faire), les exigences et les pièges de la communication dans ce 

nouveau siècle, la gestion d'une mémoire et d'un patrimoine jusqu'à présent délaissés. Nous 

savons combien, dans beaucoup de tout cela, nous pouvons l'enrichir, de ce que nous sommes 

et de ce que nous lui donnerons. 

  

En définitive, plus nous sentirons que l'intérêt du Rite, de l'Obédience et de la Maçonnerie 

sont en phase, plus nous saurons que nous avons gagné. Bonne route, bon courage dans ces 

temps à venir où nous avons encore tant à œuvrer. Nous faisons plus que maintenir, nous 

grandissons.  

 

Notre travail et notre identité sont chaque jour mieux connus et respectés. Nous espérons l’on 

nous permettra, progressivement et bientôt, de trouver aussi la place et la reconnaissance dans 

l'activité de nos grades égyptiens. Pour nous permettre d'être nous-mêmes et de servir. C'est 

la demande que nous formulons respectueusement et officiellement au Grand Orient de 

France ce jour et nous attendons ses réactions et ses décisions dans ce sens avec confiance. 

J'ai dit.  

 

                                                             Ludovic Marcos. 


